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ETABLISSEMENTS SCOLAIRES,

PROVINCE d'oNTARIO,

CANADA.

EXPOSÉ.
Cet expose- ne concerne que les Etablissements Scolaires de la province

d'Ontario.

L'Education est sous la juridiction exclusive des provinces dont se

compose la confédération du Canada.

Le système scolaire se décompose comme suit :

I. Ecoles primaires et Ecoles secondaires sous le contrôle du Ministère

do l'Instruction.

II. Ecoles, Universités, Collèges sul)ventionnés par la Province et

soumis au contrôle du gouvernement provincial.

III. Institutions pour les classes spéciales, soutenues et dirigées par

le gouvernement provincial.



IV. Institutions et Socic'tt'S iiidi'cs en partie par le gouvernemeut, et

placées sous sa surveillance.

V. Ecoles, Universités, CoUc'ges non soumis au contrôle provincial.

VI. Etablissements de correction.

1. Ecoles prwiaires, Secondaires et Séparées^ c'est-a-dirc

pour les dijfcrentes corninnuions religciises.

Le contrôle dts Ecoles primaires et des Ecoles secondiiires de la Province,

est confié au Ministère de l'Instruction. Le Ministère do l'Instruction a

subi en 1876 un changement important et, par suite d'un Acte de la

Législature d'Ontario, a ce.':sé d'être sous lo contrôle du " Board ou Con-

seil de rinstructiou publique." Il ko compose actuellement d'un Comité

du Conseil Executif de la Province, présidé par l'un do ses Membres sous

le nom de Ministre de l' Instruction, fonctionnant avec les autres mem-

bres du Conseil Exécutif, responsable envers l'Assemblée Législative con-

formément u la Constitution Anglaise.

Les Etablissements scolaires sous l'administration du IMinistre de l'In-

struction sont : Les Ecoles publiques ou primaires, les Ecoles Séparées

(pour les différentes communions religieuses), les Hautes Ecoles ou

Secondaires.

Le système du gouvernement municipal ou local de la Province

d'Ontario est uniforme et essentiellement pratique. Il repose dans chaque

municipalité sur la libre action des contribuables.

L'organisation comprend :

1"* Les Corporations umnieipalcs consistant en circonscriptions com-

posées de districts ruraux d'une étendue de huit ou dix milles carrés,

avec population de trois à six mille habitants; 2"- De villages avec

population do plus sept cent cinquante habitants; 3"* De villes avec

plus de deux mille habitants, certaines de ces dernières villes sont

comprises dans une plus grande circonscription et constituent ;
4"* Lo



Comt(' municipal, nui est place' sous le gouvernement d'un consoil corn-

posi- des chefs des diffi'rontes munlcipaliti's inf('ri(>uros des Comt('s qui

composent la Provinco ;
5 '• D^s que la population des villes dépasse

(juinze mille habitants, des Cîh's sont établies dont Li juridiction muni-

cipale est en tout semblable ù ccllo des villes et des C(jmt('s réunis.

Les fonctions de chaque municipalité sont proportionnées aux localités.

Cotte organisation a été promptement adaptée aux ntcessiténi d'un

système d'éducation nationale

Le Rev. Dr. .Kyer.son qui, ou février 1876, quitta son emploi de

Directeur Général de l'Instruction, après l'avoir honoré par trente trois

ans d'intelligents services et de dévouement apporté dans la fondation et le

développement du système de l'Instruction publi(iuc dans l'Ontario,

dans un discours prononcé en rar.néo 1851, décrit ainsi les facilites

accordées aux progrès de l'Instruction par ce système municipal.

"C'tst dans le llaut-Canada (actiiellomont Ontario) seulement quo nous

possédons un système municipal complet et uniforme, du plus petit village à Li plus

grande dos villes ; de li plus faible section scolaire au Comté le plus important
;

chaque inuiiicipalitc ^'élevant au dessus d'une autre sans l'absorber ou se i'oudant

dans ime autre dans le but d'une plus largo expansion et d'une combinaison plus

étendue. Par leur constitution les Corporations municipales et scolaires sont le reflet

des sentiments du peuple compris dans leur juridiction respective, et leurs moyens

sont proportioimôs à leurs besoins, qu'il s'agisse d'Ecoles ou de routes, do la diffusion

de l'Instruction ou du développement de la richesse."

Dans chaque municipalité inféiicure telle qu'une circonscription, des

Corporations d'Ecoles locales pour toute la circonscription, ou pour une

section, selon la volonté dos contribuables, sont établies et dirigées par des

administrateurs élus par les contribuables.

Ces administrateurs sont responsables des fonds des Ecoles publiques

dans leur localité respective et eu sont, pour ainsi dire, les propri-

taires.

Les Aduiinistrateurs nomment les Instituteurs, qui doivent être pourvus

des diplômes exigés par le Ministère, fixent et paient les salaires ; achè-

tent l'emplacement de l'Ecole («pi peut être acquis par voie d'expropria-

tion) bâtissent l'Ecole, lèvent des contributions pour tous les fonds qui :\



leur jiigcmont sont nôccssairos à l'ontrotion des Ecoles puhlK[Uos (pri.

maires) ou peuvent, s'ils le veulent, exiger riuc la Munieipalitr pr('l(''ve les

impôts, en leur lieu et place. Les Admlnistrateiirs peuvent rtablir une

l)il)li()tho.;ue circulante (oirculating library) et sur la re([uCtG du Conseil

Municipal emprunter l'arge.nt nrcessuiro aux besoins de l'Ecole. Ils sont

toniia do pourvoir, ainsi (pi'il est défini par les Rrglcmonts du Ministèro,

à un»' accommodation Scolaire en harmonie avec les soins ;"i donner aux

enfants : d'employer le nombre exigé de professeurs diplôini's, do per-

mettre à tous les enfants de cinij à 21 ans de fr('(iuentor l'Ecole gratui'

tement ; do tenir les Ecoles ouvertes toute l'annce, excepté pendant les

vacances, et d'envoyer aux Inspecteurs et au Ministre tous lo.s Etats

ef Rapports exigés par la Loi et les Règlements. 11 doivent aupsi faire

un recensement des enfants do cinq à seize ans inclusivement et surtout

do ceux de sept à douze ans, et dans le cas où quelques-uns de ces

derniei's n'auraient point frc'clucnté l'P^cole pendant quatre mois au moins

do l'année, notification devra en être faite aux parents ; en cas de rédicivo

ils pourront imposer une contribution de un dollar par mois pour chaque

enfant, ou déposer une plainte devant lo Juge de Paix (|ui a (Qualité pour

infliger une amende ou au besoin remprisounement.

Dans les Cités, villes, villages, les administrateurs des Conseils scolaires

possèdent les mêmes droits ; ils peuvent par voie de re(|uéte, prélever les

, sommes nécessaires aux Ecoles sur le Conseil ]Muuicipal, qui lui-même est

tenu do lever ces sommes par voie de contribuiiou. Lo Conseil de la

Municipalité a des devoirs particuliers ù l'égard des circonscriiitions, villes

et villages formant le Comté ;
l'un des plus importants, est de lever par

voie de contribution une somme égale à celle accordée par la Législature

pour l'Instruction. Ces deux sommes devant être employées au paiement

des professeurs. Le Conseil du Comté nomme aussi des Inspecteurs

possédant les titres requis par les Règlements généraux du Ministère ; il

paie une moitié des Salaires, l'autre moitié étant payée sur les fonds pro-

vinciaux ; nomme un Conseil pour l'examen des professeurs de troisième

classe. Aucun professeur ne peut être agréé par les Conseils scolaires ou

par les Administrateurs, s'il ne possède un Certificat délivré après examen,

et conforme aux conditions et aux règlements généraux du Ministère.

Los Conseils du Comté et des villes en nommant des Inspecteurs, ne



doivent les prendre nue parmi les professeurs possédant dos certificats

d't'ligiMlili' accordés par le ^lini.stro à deux classes seulement:

1'^' A ceux (jui possèdent des certificats de première classe, grade A.

2 • Aux gradués ès-Arts avec Honneur de l'Université provinciale

ou do tout autre collège do la province possédant les droits Universitaires.

Los devoirs do l'Inspecteur sont d'inspecter cha(iuo Ecole au moins

deux fois par an
; d'assurer à cIuk^uo écolo la répartition proportionnelle

dos sommes votées par la Législature et le Comté, do présider le Conseil

d'examen de son district, de vérifier, confirmer ou annuler les électi(ms do

l'Kcole rurale, do convoc^ucr les contribuables, do dé'cider des contes-

tations, de suspendre, pour cause motivée, les certificats des p: fosseurs, de

faire dos rapports au ]\[inistro sur l'état dos Ecoles, et généralement de

voilier à ce que les lois et los Règlements soient observés.

Los Examinateurs nomués par le Conseil du Comté doivent posséder

los titres prescrits par les Règlements, et ont pour fonctions d'examiner

les candidats de leurs localités aux certificats de troisième classe, d'après

les notes préparées par le Comité central dos Exaniinateurs.

Le Comité Contrai des Examinateurs est nommé par le Ministère
; il se

compose actuollomant do huit membres ; trois Lispoctours dos Hautes Ecoles

ou secondaires, (Quatre Lispoctcurs des Ecoles publiques ou primaires, et du

professeur de science morale à l'Université provinciale comme président.

Ils ont pour [u-incipale fonction, do préparer toutes les questions d'examen

pour chaque classe do certificats de l'Ecole publi(|ue, do considérer atten-

tivement et d'apprécier les réponses des candidats aux certifioats de 1""

ot de deuxième classe, et d'assurer ainsi une classification uniforme. Ce

Comité prépare aussi les (Questions pour les Examens intermédiaires ot

d'admission aux Ecoles secondaires. Des Sous-Examinatcurs au nombre

de 20 sont chargés de rendre compte des réponses pourrp]xanien intermé-

diaire ainsi que pour les certificats de deuxième classe.

Les conditions auxquelles les certificats do professeurs à l'Ecole

publique sont accordés, ainsi que les moyens de former les professeurs à

rcnseigncuient, ont été revues récemment et ont subi d'importants
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changements le 1" Août 1877. Les certificats délivres ac . ''cment, sont

ceux de l''" classe, grades A et B ; de deuxième classe grades A et B,

et de troisième classe. Les certificats de l*"" et de 2" classe sont valables

pour toute la Province efc subordonni'a à la bonne conduite ceux de

troisième classe sont limites à un comté particulier et à une période de

trois années. Afin d'assurer une plus grande efficacité à cette dernière

classe, dos Ecoles modèles ont été établies dans chaque Comté
; chaque

chef-lieu de Comté a aussi une Ecole publique dirigée par un maître

pourvu du certificat provincial de T" clas^se et de deux assistants possédant

le certificat provincial. Dans cette Ecole les candidats aux certificats de

troisième classe sont formés aux meilleures métbodes d'onstignement par

une inspection et une pratique quotidiennes, et cela pendj nt une durée

de huit semaines. Cinquante Ecoles modèles ont commencé : fonctionner

le 21 Août 1877, et dans les deux semestres de 1877 plus de 1200
candidats ont reçu cet enseignement pratique qui n"u, coûté à la Province

et cà chaque Comté que huit dollars par candidat. Ces Ecoles ont

répondu à l'attente qu'on s'en était formée et ont reçu l'approbation

générale. Les nouvelles conditions auxquelles les Conseils des

Examinateurs du Comté peuvent accorder des certificats de troisième

classe, sont :

1^- Le Candidat (mrle) doit être âgé de dix-huit ans; et les femmes
de dix-sept ans.

2°- Le Candidat doit avoir passé les examens sur les sujets littéraires

et scientifiques d'après les questions préparées par le Comité Central

des Examinateurs.

3°' Enfin, le Candidat doit avoir suivi pondant un semestre scolaire

l'Ecole normale du Comté, et avoir obtenu du Directeur de l'Ecole, et des

Examinateurs nommés par le Ministre, un certificat d'enseignement.

On s'est procure des Candidats au Certificat de deuxième classe ; les

facilités pour suivre l'Ecole Normale ont été augmentées et les Cours de
CCS Ecoles ont été rendus obligatoires pour ces Candidats. Dans les

deux Ecoles Normales de Toronto et d'Ottawa, trois sessions d'environ
douze semaines par année Académique ou scolaire sont employées à
rcQseigucment professionnel de ces Candidats, dans des classes d'environ



9

50 par chaque session. Les frais de voyage de tout étudiant qui a réussi

dans les Examens sont payés par la Province ainsi que la moitié de la

somme nécessaire ù son entretien hebdomadaire. Le temps est entière-

ment consacré à l'in^fruction theôrii^uc et pratique de renseignement.

Cette nouvelle méthode commença à être appliipiée le 15 Sept., 1877, et il

est aujourd'hui évident que par ce moyen on obtiendra annuellement, 300
professeurs parfaitement formés, qui coûteront à la Province moins de 34
dollars chacun.

Les Certificats de deuxième classe ne sont accordés qu'aux conditions

suivantes :

1°* Le Candidat devra avoir passé l'examen littéraire et scientifique

prescrit pour lesdits Certificats, d'après les notes préparées pur le Comité

Central des li^xaminateurs.

2°- Il devra avoir enseigné avec succès pendant une année au moins

dans une Ecole publique ou dans une Ecole séparée de la Province.

B°' Avoir fréquenté pendant une Session une Ecole normale provin-

ciale et y avoir obtenu du principal et des Examinateurs, nommés par le

Ministre, un certificat d'aptitude à renseignement auquel donne droit le

certificat de deuxième lil!^se. Outre les matières littéraires et scienti-

fiques prescrites, les candidats sont examinés par le Comité central sur les

sujets suivants : Education, Lois et Règlements scolaires. Lecture et EIo-

cution, Chimie pratique, Botanique pratique, Musique, Dessin, Exercices

militaires (pour les hommes seulement), et Callisthénique. Les Ecoles

normales servent aussi à préparer des Candidats aux Certificats de P'"

classe, et à cet effet il y a cha(|ue année académique une session de neuf

mois pendant laquelle on enseigne au Candidat les matières littéraires et

scientifiques prescrites pour l'examen des Certificats de l"*" classe et on

le forme à l'enseignement professionnel exigé pour ces certificats.

Les Certificats de 1"" classe ne sont accordés qu'aux conditions sui-

vantes.

1°* Le Candidat devra avoir passé l'examen prescrit sur les sujets

littéraires et scientifiques.
'
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2"- Avoir fréquente pondant une Session 'de l'année Académique une

Eoole Normale provinciale, après avoir obtenu un Certificat de deuxième

classe, et avoir re(;u du Principal de cette Ecole et des Examinateurs

nommés par le Ministre, un certificat d'aptitude à enseigner d'après un

Certificat de 1'"-' classe.

3"' Avoir enseigné avec succès pendant deux ans avec le ccrtilicat

de deuxième classe, et avoir passé les examens prescrits pour celui de
1"" classe, aucun secours pécuniaire n'est accordé par la province aux

Candidats aux certificats de P"""" classe.

Les Examinateurs reçoivent du Ministère les instructions suivantes :

Dans chaque sujet les questions posées par eux devront 1 être non
comme pour un examen de concours mais pour montrer si l'élève possède

ou non les aptitudes requises, en tenant compte dans ses réponses de sa

faiblesse ou de sa force. Tous les Plxaminatours devront avoir soin en
jugeant des réponses de ne point prendre pour règle ces examens de

concours, qui ont pour but de découvrir les mérites respectifs des diffé-

rents candidats pour quoique dignité spéciale, mais devront envisager

rcxaraeu comme un moyen de déterminer la moyenne des connaissances

que possède le Candidat.

Le Programme amendé ou Cours d'Etude des Ecoles publiques, jolacé ci-

après, est en entré au vigueur le 15 août 1877.
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Ce (jui auit pourrait ûtro ajoute au programme ci-dcssuM, savoir.

!"• Qu'aucun Tableau dos heures do classes ne devrait avoir force do
loi, autre <pie celui rc'glô par le Conseil do l'Ecole ou les Administrateurs
et l'Instituteur.

^

2"- Que le Cours d'Etude devrait ôtro suivi jusqu'au point seulement
où les circonstances particulières do l'Ecole le permettrait, que l'Inspec-
teur aurait pour mission de veiller à ce .px'aucun dôpart n'ait lieu sans
cause suffisante.

•3'- Que l'Instituteur serait guiac par les Instructions accompa^rnant le

Tableau d'Etude.
'^

Il a été declart' que le devoir de l'Instituteur serait do montrer par la

teneur stricte de ses instructions eu classe, et par son maintien «pie ce (^ui

devait le caractériser n'était pas seulement l'observance des bienséances,
mais aussi une haute idée morale, et par suite do pouvoir servir de modèle
de conduite à ses élèves.

^

L'attention des Conseils scolaires, des Administrateurs et des Institu-
tions a été aussi dirigée vers les Règlements concernant l'Instruction
religieuse

;
ces Règlements recommandent qu'à l'ouverture et à la fer

meture de l'Ecole on fasse une prière et qu'on lise un passage des ^'ainte.s

Ecritures
;
d'après le dispositif de l'Acte des Ecoles publiques (^ui accorde

aux élèves le droit de recevoir l'instruction religieuse que leurs parents
désirent et d'après les Règlements généraux du Ministère, les parents
peuvent aussi empocher que cette instruction ne soit donnée à leurs
enfants.

Les Recettes pour l'entretien des Ecoles publiques ont été comme suit:

Subvention législative v;
2'1'J 95(i

Contributions du Comté 793 161
Contributions locales des Conseils et des Ad-

ministrations 1,553,574
Fonds locaux d'Instruction 770 ùW •

^'^tal Sy,;i!)a,055
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Djil'ENSE.S.

Salaires des Instituteurs <;; 1,838,3U1

Cartes, Prix, livres de bibliothèque, ctc 42,082

lléparations et loyers des Maisons d'Ecoles ... 150,745

Emi>lacement d'Ecole et Construction 650,205

Livres d'Ecole, papeteries, dépenses imprévues 338,041

Total .^3,000,456

Les Ecoles Séparées s'adressent aux Protestants et aux personnes de

couleur aussi bien (qu'aux Catholi(iues lîoniains, Il y a une exception au

système général do l'école publi(^ue, exception principalement restreinte

uux (yatlioli([ues Romains (|ui veulent établir des école? séparées dans les

endroits oîi leurs contribuables sont suffisamment nombreux pour subvenir

à leurs besoins, c'est que tout contribuable Catliolicjue Romain peut,

s'il le veut, contribuer en faveur d'une Ecole séparée, et en en donnant

avis est exempté des contributions de l'Ecole publi(iue. Ces Ecoles

sont gouvernées par des Administrateurs élus par leurs contribuables et

forment une corporation ayant des pouvoirs égaux à ceux des autres

Administrateurs.

Lears instituteurs doivent être pourvus de certificats et leurs écoles

participent à la subvention législative proportionnellcmoiit à leur service,

et sont aussi soumises à l'Inspection du Ministère de l'Instruction. En
cas de désaccord entre les Corporations ou municipalités des Ecoles séparées

et des Ecoles publiques, la contestation est soumise k l'arbitrage du

Ministère de l'Instruction avec droit d'appel au Lieutenant Gouverneur

en Conseil.

Statistique des Ecoles publiques d'Ontario pour l'année 187G : Ecoles

ouvertes 5,042 ; nombre des élèves de 5 à 16 ans ayant suivi ces Ecoles

4G4,3G4, se divisant en Elèves de 6 à 10 ans 253,994 ; élèves' de 11 à 16
ans 210,370

;
le total de la population scolaire, c'est-à-dire des élèves de

6 à 21 ans fut pour cette année de 502,250.

Le nombre de ceux n'ayant fréquenté aucune école a été de 9,200. La
moyenne dos ('lèves ayant frôijucnté l'Ecole, c'cst-a-diro la moyenne jour-



ualièrc diviscé par les jours Ic'gaux d'cn.soigncmcnt a étû do 212,483 ou

de 42^ "/„. Nombre des élèves dans les différentes classes.

l*^^^'' Classe 156,425

2„ „ 99,977

3„ „ 147,263

4„ „ 77,8G1

5„ „ 9,011

Il existe entre les Ecoles publiques situées dans les Cités et Villes et

celles situées dans les districts ruraux cette différenc'>, que dans ces

dernières il y a deux catégories d'élèves ; les plus âgés fréquentant l'Ecole

pendant les mois d'hiver, et les plus jeunes pendant la saison d'été, co

qui donne la moyenne suivante :

Cités 53 pour cent.

Villes 52 „

Districts ruraux 41 ,,

Le nombre des Instituteurs est de G, 18 5, qui se divise : hommes, 2,780
;

femmes, 3,405.

Titres des Instituteurs de l'année 1876 :

Certificats de 1"'^ classe 241

„ de2« „ 1,201

Certificats de 1*'* classe du Conseil du Vieux-Comté 372

„ de 2" classe 139

,, de 3'' classe 51

Certificats de 3^ classe du Conseil du Nouveau Comté 3,68

1

Certificats intermédiaires 493

La moyenne des salaires des instituteurs dans les comtés a été pour les

hommes 367 dollars; pour les femmes, 240 dollars. Dans les cités,

hommes 72G dollars; femmes 314 dollars. Dans les villes, hommes 5G7

dollars; femmes 207 dollars.

Les Ecoles séparées sont comprises dans cet exposé. Le nombre des

Ecoles séparées Catholiques Itomaines est de 167, et celui des élèves do

25,294.
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Los hautes Ecoles ou socondaires, de mCmc (jue les Ecoles publiques

sont ouvertes aux élèves des deux sexes qui pouvent passer un examen
d'admission, principalement dans la 4* classe des Ecoles pul.liques. Les
Ecoles secondaires ont pour but de donner une plus haute connaissance do
l'anglais ainsi que des langues vivantes ; do mettre l'ùlève en état do

passer l'examen d'immatriculation à l' Université ou d'entrer dans les

affaires. Les hautes Ecoles qui ont 4 maîtres au moins et 60 élèves clas-

siques sont appelées Collégiale Inslilutes. Ces Ecoles reçoivent une sul)-

vcntion Législative qui, augmentée de celle du Comté, égale à la précé-

dente par suite d'un Acte de 1877, est consacrée aux Salaires des Listi-

tuteurs. Il y a en outre une allocation prise sur les fonds provinciaux,

allocation dépendant de l'efficacité des Ecoles quant aux résultats dos
Examens intermédiaires semestriels et du nombre des élèves qui les fré-

quentent. Tout Conseil de Comté peut établir des Ecoles secondaires, avec
le consentement du gouvernement provincial

; elles sont soumises à la sur-

veillance du ministère de l'Instruction, qui exerce cette surveillance au
moyen d'Inspecteurs nommés par lui. Les premiers maîtres doivent être

gradués ès-arts dos Universités Anglaises ou des Universités Coloniales,

posséder les qualités nécessaires ù l'enseignement et à cet effet être pourvu
d'un certificat du Ministère de l'Instruction.

Chaque Ecole secondaire forme une corporation sous le gouvernement
d'un Conseil d'administrateurs nommés par le Conseil du Comté, ou dans
le cas d'une Cité, ou d'une ville séparée du Comté, par leur Conseil res-

pectif. Le Conseil de l'Ecole secondaire nomme des professeurs possé-
dant les titres exigés par les Règlements, pourvoit à tout ce qui est

nécessaire à l'Ecole et peut demander au Conseil municipal de lever les

fonds annuels nécessaires à l'école.

Les Ecoles secondaires sont sous les Règlements généraux et le Pro-
gramme d'Etude prescrits par le Ministère, elles sont soumises à sa sur-

veillance et leurs Conseils y adressent leurs rapports.

Le programme d'Etude des Ecoles secondaires prescrit l'anglais, les

mathémati.|ues, les langues modernes, les langues anciennes, la physi<|ue,

l'histoire et la géographie, la tenue des livres, l'écriture, le dessin et la

musique. Chaque Ecole est divisée en inférieure et en supérieure qui ont
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lour» 8u.iot,H s|„;dau.. Lo (îon.soil p™t décider (sous l'ap,,r„l„„i„„ de,rnye „„,, u l.„„,„,, ,ooo„d„i.e,) „olo„ le, o,rco„,.n„oo,, lV„.dro dan,
.
«ci les ,„a ,„,.c, .seront „-ait™s, lo travail à fui™ dan, un ,en,pa dounô

l'I le nombre do classes à faire à la fois.

nans IVnuco .870 Ioh Kcole» soeondaires ,o trouvaient dans le. oo„.
Uitions siuviintcs :

Nombre d'Ecoles

n d'Elèves
r Ml

f^^^^y^^^-^os "::r"304:948dd!ars
Kcccttos provenant de sources diverses, 321,131
Subvention Législative

70 430 "

„ Municipale 139'jQQ
Paiements par les Elèves on 1 90
Autres sources

^^^^^^
Sur les recettes on a payé pour le salaire

J'^^^-'-^^^' 195,y0fJ ,.

1 our constructions, loyers et r(5parafions 46,216
Pour cartes, bibIiothè(iues, livres de prix,

ot autres dépenses
62 825

Do ce ,,ui précède, en pont voir ^n'au moyen des H.autl Ecole,

^:Z!2 "' '" ^""'"°"'™' ^'""'" "' '^"' "»"= ^" 'y---

ITn examen uniforme d.adn.ission dispense ces Ecoles du travail

;

-en a,r, et re.an,en semestriel peur ,o passage de l'Ecole I„f,ri „
. 1

Ecole Snper,enre assure une instruction »a,isfais.,nte dans les mati"du programme; cette écolo est en outre encouragée par sa par.icip «»
. la sul,veu.,on législative, et en ce ,uc les eandidats.L.u'il rt

"
sont e„„s,deres eomn,e .ayant p.,ssé. p. ta,„„ les sujets iit^

i

Ke,ent,fi,,ues prcscr.ts pour le, eertifleats de deuxièn.e classe d'Ins tuLude
1
Ecole publ„ju. Les Hautes Ecoles font œuvre pratique en i^, ,Tsaut de, cndida,, pour les certificats dinstitutcur d'Ecolo pul-liquë dlosd,Iere„s snje.., de l'examen non-professionnel, et se,', pi,!

'

.l.re, la pep.n.ere non seulen.ent des in.,tituteurs des Ecole pub i,nia,s encore des professions .,.,vanles et lIniversit„i,os.
""'"I"--'.
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Des riautos Kcoloa sont ('•tablios dans chaque comt('' (dans fiuolriucs-nns
deux et même davantag,

J ot des dispositions lôgalcs existent pour en fonder
ou elles pourraient devenir nécessaires.

Les deux tiers des dépenses que nécessitent ces Ecoles sont fournis par
des contributions locales.

Le but do l'enseignement des Ecoles secondaires est de mettre les élèves
en état d'arriver A l'examen dimuiatriculation do l'Université provinciale.
Les matières de cet examen se trouve page 21.

Pour plus amples informations relatives aux Ecoles primaires et aux
Ecoles secondaires, voir le compte-rendu du Ministère pour l'îinnée \^7(\.

et le compendium qui renferme les lois et les règlements nui régissent ces
hcoles,

//. Ecoles, Collèges, Universités dotés par la Province, et

soumis nu contrôle du gouvernement provincial.

Ces Institutions sont classi-es comme suit. Elles sont exclusivement
provinciales, sont soutenues par les fonds do la Province, et soumises au
contrôle général du gouvorucmeut; mais elles possèdent leur conseil on
corps gouvernant, et ne sont pas sous la juridiction du Ministère de
l'Instruction.

TJppER Canada Collège, fondé en 1328 sur le modèle des grandes
Ecoles publiques anglaises, doté d'une grande concession de terres publi-

ques, d'où provient sou revenu annuel de 15,000 dollars en additii.n à son
''dificc et à ses terrains dans la ville de Toronto. Le nombre de ses élèves
est d'environ 300. Il a pour but do les préparer à l'immatriculation

h l'Université provinciale, et à dilrérentes professions. Il est régi par un
Comité du Sénat de l'Université provinciale, d'après des statuts créés par
celui-ci, mais qui doivent recevoir l'approbation du Gouverneur- Général.
Le progrnnnne s'i'tend sur un cours d'étude de six ans, et comprend le

grec, le latin, les mathématiques, le français, l'allemand, l'anglais, la

grammaire, la littérature et la composition, l'histoire et la géographie
(ancienne et moderne), la philosophie naturelle, la chimie expérimentale,
la physiologie, l'instruction bibli(iue, les branches u;suelles du connnorce.
le dessin, la mu.sique, la gymnasti(iue, l'escrim.^ et la manœuvre militaire.
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de niathcmati-iucs et do nhilosupluo oxpnin.cutalc, d'histoire ci do littr-
ratiu-o anglaise, do nunéralogio ot do géologie, de n..'.taphv.i.uo ot
d cUu.iue, do n..trurologio ot d'I.istoiro naturelle, do cours do littératuro
Onoutule eu Alloniand, Français, Italien, et Espagnol.

Le cours do l'instruction est celui prescrit par lo programme do l'Uni-
vcrsite do Toronto, ot comprend quatre années Académi.mcs do deux
termes ciiacunc.

Les étudiants sont obliges do passer un examen d'immatriculation
avant d être reconnus comme étudiants réguliers dr l'Université, ot avoir
le droit d'y prendre des grades. Ils sont forcés do passer leurs examens
annuels u l'Université afin d'y con.juérir d'année on année leur place
ainsi que leurs grades. Les étudiants ,jui no sont pas immatriculés
peuvent suivre les cours dans les difFércutcs divisions.

L'examen d'inunatriculation du junior prescrit par les statuts de l'Uni-
versitf est conforme au programme suivant :

EXAMEN D'ADMISSION.

AUTEURS CLASSIQUES.

1878/ ^"^"oplion, Anabaso, L.'I.

\ Homère, Iliade, L. VI.

1870 / ^''^ophoii, Anabaso, L. II.

\ Uomt-re, Iliade, L. VI.

1880 / ^^mophon, Anabaso, L. II.

\ Homère, Iliade, L. IV.

1881 /^''""l'^""' -anabaso, L. V.
\ Homère, Jliadc, L. IV.

I

César, Guerre dos Gaules.
Oicéron, Pro Archia.
Virgile, Enéide, L. IL, vv. 1-137.
Ovide, Fastes, L. I., w. 1-300.

fCésai-,
Guerre des Gaules.

Cicéron, Tro Archi.i.

Virgile, EgloguosL, IV., Vf., VII.,IX.
Ovide, Fastes, L. I., vv. 1-300.

( Cicéron, Catilinaires, IL, IIL, IV.
1880 . Virgile, Eglogues L, IV., VL, VIL, IX.

[ Ovide, Fastes, L. L, w. 1-300.

i Cicéron, Catilinaires, IL, IIL, IV.
1881 . Ovide, Fastes, L. L, vv. 1-300.

( Virgile, Enéide, L. L, vv. 1-304.

Traduction d'un morceau anglais en latin (prose).

Mémoire sur la grammaire latine, au(iuel il sera attaché une importance
toute piirticulière.
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MATHEMATIQUES.
Arithim'tiqnc.

ANGLAIS.
Mémoiro sur Ja GT'immoiV» ^ •b^'immairo anglaise.
'-onipoHilion.

A^al,^so critique d-unopoemo^hoisi:
S. Le V„3-ageur, et Le Village Abandc
^^|-larad,sPerau.L.I.etn.
ioao-ticgzo sur un Cimetièro rin On
lS81-La Damo du La. „

^'-^^'P^S'ao et Lo Voyn^.uv.
^" ^^- ""Pm-ex sur les Chants V. ot VL

ionne.

HISTOIKE ET GEOGRAPHIE

Histoire Grecque dopuia Ja .^uerro ,Ip. PJeux en entier. '^ ™ ''°'' ^^'^«cs jusqu'à la

<-'t'ogra].Iiio ancioimc-Grèco If-,!,-. . .

itmc guerre punique jusqu'à

guerre du l'éluponése, toutes

Sujets Facultatifs.

1M7.S

FIIANCAIS.

Un nic.Hoiro.ur la grammaire.

^-i..e.fon d'un „>orceau anglais .a i...,„,.

^Jt^
j

J^ouvestre, Un philosophe sous le. toits.

1879^

^^l^ j

Emile de Uonneeho.se, La.are Ilocho.

I
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ALLExAIAND.

Un Mémoire aur la grammaire.

Musioud, Stummo Liobc. #

1878 (

et < Scliillor, die BUr'îschaft, dcr Tauchor.
1880 (

et 1 Schillor, / ?,e^ ^''"^ "^^^ 'i'^"} Eiscnhammur.

233J J
' I.D10 Kramcho des Ibycus.

EXAMEN D'HONNEUK.

AUTEURS CLASSIQUE.

.j,-o
; Demosthèncs, Phil, I., II.

'° (llomèfo, Odyssée, L. XII.
Tit.; Livo, L, IV.. Cliap. 1-16.

Ilniaco, L. UT.
Ovide, Fastca, L. I., v, 110 jui-qu'à la fin

jg-gf Demosthèncs, Olynth, T., II., III. ( Titc Livo, L. IV., Ch;*p. 1-lG.
(Homère, Odysaée, L. XII.

|
Horace, Oïl s, L. I.

( Ovide, Fastc:s L. I., v. 440 ju-squ'à la fia

1880 I
r^cmosthànos, Olynth., T., II., III. / Cicéron, Pro Li'^^aric/

l Homère, Odyssée, L. IX.
"'

" -
--•

1881 f
demosthèncs, Phil. L, II.

\ Homère, Odyssée, L. IX.

Horace, Ode.s, L. III.

Ovide, Fastes, L. T., v. 440, jusqu'à la lin

Cicéron, Pro Ligario.

Ilnraco, Ode.s, L. I.

Ovide, Fastes, L. L, v. 440 jusqu'à la lin

Traduction d'un auteur grec et d'un auteur latin non spécifiés.

Mémoire sur la grammaire grecque aiu'u-;! on attachera une impdrtanco parti-

culière.

Un examen facultatif aura lieu pour la traduction d'un morceau on vers latin.'j; à la

recommandiitiou dos examinateurs un jai.K do lô dijll;irs pourra être doniié i)i)ur

ce travail, mais les points obtenus no î'ourront outrer ou compte pour le;; grades ou

les bourses.

MATHEMATlQUî<:s.

Trigonométrie simple. (Solution dos triangle?.)

Algèbre, jusqu'à la fin du Binôme de Newton.

Euclide, L. IV., VI., et définition do L. V,

f
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ANGLAIS.
Examen sur runo ,los pièces do Shakes„earo.
^«'MUCeth. ,s,,M..eth. I880,.uIo«C..r. ISS^^.. C..r.

FHAKCAIS.
1878 ot 1880. Comoillo, Iloraco.
1870otI88l. Lamartine, Chriatophe Colomb.

Tr^uluction d'autours français non spécifié.
rraduct.n d'un .orceau anglais en^prosoLçaise.

ALLEiVIAND.

«0otl881.
l'ouquo,DioBoidenHauptlou.e.

;

IirSTOIEE ET GEOGUAPHIli

• 803 examens les élèves nui se ,„„,
""7"''"' "' 1« Pewoat cuvovor

- ^'-- eiisse cr:ir;:;:r—:
—

-

J^epuis l'ouverture de l'U
*

»oit un total de 1,665. ' '

^^"""""'' ""''"' ^»
^ As'ioultme, 30

i

'
^^rts, 726j soit un total de 1,230.
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Dans les différentes Facultés des Bourses sont accordées d'aprî's les

résultats des Examens ù rUnivcrsitc. Il y en a eu 39 pour la Faculté
des arts, d'une somme de 120 et de 80 dollars.

Depuis l'année 1849 le nombre total des Bourses accordées dans cette

Faculté est de 788.

///

—

Institutions provinciales pour classes spéciales sou-

tenues et dirigée'^ par le gouvernement provincial,

La Législature de la Province a établi plusieurs Institutions d'un

caractère particulier, et les soutient au moyen d'une dotation annuelle

prélevée sur le revenu provincial,

En 1870 une Listitution pour l'Education des Sourds-muets a été

établie ù Belleville. Dans cette Institution, les enfants, à l'entretien dos-

quels les parents ne peuvent subvenir, sont habillés, logés, nourris et

instruits gratuitement. Le programme des études comprend ; l'instruc-

tion anglaise usuelle, c'est-à-dire l'histoire, la géographie, l'arithmétique

l'écriture, le dessin et l'articulation. Les garçons apprennent les métiers

suivants
: charpentier, ébéniste, cordonnier, le travail des fermes

et des jardins. Les filles apprennent la couture, le tricot, et tous les

ouvrages domestiques. Le nombre des élèves est de plus de 220.

En 18n une Institution pour les aveugles a été établie à Brantford.

Cette Institution a pour but de donner aux jeunes aveugles, d'une saine

iutelligcuce, l'instruction dans les branches ordinaires de l'éducation

anglaise
;
de leur apprendre la musi(j[ue vocale et instrumentale ainsi que

quelques métiers à leur portée. Aucun élève ne peut être admis si ce

n'est pour recevoir l'instruction précitée. Les aveugles au-dessus de
vingt ans ne sont admis qu'à certaines conditions et seulement pour une
saison et à titre d'essai. Sont exclus les aveugles âgés, infirmes ou idiots.

Les élèves qui ne peuvent payer sont admis gratuitement.

Les dépenses principales de l'Institution sont supportées par le Trésor

provincial.
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r.o no,„bro do, élève, dan, la Jcrna.,.o ,essiou a d<5pa„^ 140.

yno Ecole bb Soie»™ PuAiiQuji s'ouvrii-a on 8opto,„bpo 1S79 ,,

- .„, «..on. di ,0Joe; ;;c::a:ot:;r:i^^^^^

aux jeunes cens dostînn« A 1' • ,
''^

^"^o™ de
1 iiKlu.stnc agricole

turc, La fo™,o joint» à TEcolo o,t d.,„o contenanrr'.SO aol:"'"'"

l'Anatomic, et la Physiologie. Les locaux cl. l'r^ i

^«^t^nnaire,

usage. - °
°'''''' ^' ^ ^«°^« «Oût adaptés à cet

Une son^me annuelle de 90,524 dollars est nécessaire nnnv . •

Institutions.
utcessairo pour soutenir ces

IV.-Inslitutio„s et Socictés en parlie aidées par le

gouvernement et sons sa surveManee.

Des MKCUANICs' lNSTITnTJ.S Tioii^/.r.f -^

pa- un Aco ,.„.., pou. L7;r';:;:' :;r; ^r""-«.ir. ClK„iuo Sooictc a droit à rooovoir do la t/' *

"''°' ''"

a.mnollo de 400 dollar, ou uno alW '"^'S''''''"'"-» ""o "Hocatiou

«on, locale, d'au moin; 20 itrTor '°°"°"r"-
'"^ "™"'^"-

gonverneu.ont. ' " "" """''"' » '" ^"eillaaeo du

Il esisto de ee, Société, dan, presque toutes lo, ville, do h P,-o
•

et l'annoe dornièro 15 Institution, ont tenu des el.,.J d, 1
"'"•

rn^iuonté,., par p,„, de 77. él.ve,, an^tuolsltrÎ r^:,:::';anglaise, la coniposuion, l'ariiUmJtique, la géométrie l'nnl
S'» "">."«

gnpWe. la tenue Je. livre,, la mécanique pi, :; ^ 'f'i ,"

"

géométral et décoratif, et le dciu d'ornemoit.
' ''"'"'"
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IMusieurs Sooictcs en partie d'éducation sont aussi aidces par le Trésor
provincial co sont: Agricultural and Aets Association ; the Onta-
luo Society of Abtists

; the ScaooL of Art and Design; the
Canadian Instituie et the ENioMOLotiicAL Society.

V.-^Ecoles, Collèges, Universités^ n'ayant point de

caractère Provincial.

Plusieurs Ecoles, Collèges, Universités qui doivent leur ori<?ine à des
causes sociales ou religieuses, prennent aussi part à la diffiisiou de l'in-

struction dans la Province. Ces Etablissements sont soutenus p;iv leurs
adhérents. On en trouve peu dans les districts ruraux, et leur nombre ne
dépasse pas deux cents. Dans les cités et le.; grandes vUles ou trouve
dos Ecoles d'un caractère particulier et d'un ordre supérieur. Réunies
elles forment un nombre de 207 l^colos ayant 8,000 élèves et 509
professeurs.

Is^ous pouvons mentionner comme devant leur origine aux causes ci-

dessus
: Blslwp Hellmuth's Collège, pour garçons, à Londres ; Bishop

Ilellmuth's Ladies' Collège
; Bishop Strachan School, à Toronto

; Church
of Ewjland Ladics School, d'Ottawa; les Weslcyiens ont établira Ilam-
ilton, Je Female Collège; à Whitby, V Ontario Ladics' Collège, ainsi

qu'un Institut pour garçons ;\ Dundas ; les iléthodistes Episcopaux ont
un Collège de ûllcs à Bdleville

; les Presbytériens ont un Collège de ûlles

à Ottawa et à Brantford
; les Catholiques Romains ont plusieurs Insti-

tutions exclusivement à leur char^je, ce sont : Saint MichaeVs Collège, à
Toronto; La Salle InstUiUe, à Toronto; Lorcite and Saint Joseplis

Couvents, à Toront-.
; et Assumption CAlege, ù Sandwich.

Les élèves des Ecoles d(mt nous venons de parler passent, les uns aux
Collèges et aux lJnivei\sités des différentes communions religieuses,, dont il

sera question ci-après; les autres ù l'Université provinciale.

Parmi les Collèges et les Universités des différentes communions reli-

gieuses nous devons noter,

r L'Univeusiiy 01- VicxouTA Cni.r.BGE, à Cobourg, qui a obtenu
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en
18a les droita Uuivcr.sitaircs et peut conf,'.-.... ,i , ,

le Droit, la Médecine. Le Collège e.st gouverne Z\T t
^^

^^'"'

revenu d'une son^me d'environ 100 000 Lhrr ..;"'"'' ''"

volontaires.
°"'''' ^'''^'''^ ^^ souscriptions

2° L'University and Queen's Coirppr .\ t<- .

iTO.UOO dolJai-.s. feon cnso.gnomont se borne aux Arts et •',, U Tl ig.e. Depuis rouvertuie du Cellcge S71 étadiani, em V
gvados conKi-cs.

"^mdianls ont otc inscrits, et biO

O" L'UniVERSIIY OF TriNITV rnTTTpr,^, 'x ' '. 1,.

«on des membres do YeZI-A^ZZI T ^"" ''" "°- '•'-'™-

Koyale en 1S59 c^.JT '' ^Slcteire, et a obtenu une Charte^iie eu I35J. Cotte charte lui donne le droit de coi.f,V,.r igrades on Théologie, Droit, Art et Médecine El e,
des souscriptions faites en Angleterre et au ^nada E eT

'"
'""

par une assonibloe, composée du Chancelier, du P évàf de .'"r"""ot d'autres personnes ayant rang de mai res ,C.,
^ '•<>f«sseuis

'«.oologie. Droit ou Médecine. La soÛsc J":l™
'''"'''' ^

I'audiant,ui est moinbre de l'Eglise d'AngÎeC
"''™ ^" ''

i' Alueri Univeesiit a été établie à lielleville h.,, l'ir r ,, - ,

disle Episoopale en 1857 et a obtenu les dro T
'^ ^ ^ '

*^'"'°-

Kilo est placée sous le gou,ornem.r;un S n \!ircrr'":
"' ''"•

dans les Arts, le Droit, la Musique, la Théol'gl, e".
" '" «'"""^

5^ L'OiXAAVA Collège e.st diricô nnv A^^ n j-u r
obtenu les droits Universitaires en 180' '"" ''"""°^' ^' "

Des Institutions du caraclire do celles dont nn„. „ ,

été établie, par d'autres Corps religieurma "!'
'"""''" ""'

droits Univeivitairos k„. • f'"'
"""' ^"<»» "" Possèdent point les

pourieuiA;;:::::;:;::"'''^' "'"' '"" '" ^"'- '- ^-»'-

L'Eglise Pre^terienne du Canada à institué "K^o.'s CW.o." en
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1844. L'instruction y est principalement thcologique. Lo Collège possède

et occupe actuellement ù Toronto des bâtiments spacieux et commodes.

Il a !ic(|uis un revenu considérable à l'aide de souscriptions particulières.

Lo HuKON Collège, à Londres, est un établissement de même ordre.

11 a été fondé on 1863. Ses bûtinients, sa dotation proviennent de souscrip-

tions particulières faites en Angleterre. C'est un établissement théolo-

gique, enseignant la doctrine de l'Eglise d'Angleterre, dite Evangéliquo.

L'Association dos A!mmi de ce Collège a, pendant l;i session de 1878,

obtenu de la Législature provinciale le droit d'établir une Université

sous le nom de Western University qf London (Ontario).

Le Canadian LiTERAUTt Insxituxe, i\ Woodstock, aiRlié ù l'Univer-

sité de Toronto, ayant les mûmes programmes d'instruction possède aussi

une section tliéologi(|uc pour l'enseignement des Ministres de l'Eglise

anabaptiste.

La plupart des Listitutions que nous venons d'énumerer doivent leur

origine ù des causes religieuses ou sociales.

La Law Society d'Ontario est autorisée à admettre des étudiants ù

pratiquer la profession d'avocat et ù en recevoir le grade.

Pour l'enseignement médical, il y a les Ecoles suivantes :

L'Ecole de Medioixë de Toronto, affiliée ù l'Université de

Toronto; la Trinity Medicine School, affiliée à l'Université de

Toronto, et à colle de Tkinitv Collkoe ; le Royal Collège oi- Pfiy-

8ICIANS ET Surgeons, à Kingston ; il y a en outre un Collège de Vétéri-

naires ù Toronto.

VI.—Etablissements de Correction.

Outre ces Etablissements purement Acolaires, il y on a d'autres qui

révêtent un caractère particulier et qui ont pour but l'amélioration et la

réforme de certaines classes d'individus. Parmi ces établissements nous

devons remarquer ceux (pii sont soutenus à l'aide des fonds provinciaux

et contrôlés par le gouvernement. Dans l'Etablissement disciplinaire do
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los former ., 1,1!, '""^" °'' """P'"^^" » '™ '°»'™-- '-'ro à

nc»co faite a donné le. meilleurs r&u„ata
^ "'P'-

Enfin 103 Ecoles du dimanche existant dans la nrov;„e > ,
•

87.. 3..a00, ayant ,97,000 élève., ot .,,::^r^Z ''''"''" ™

S'appnpnt sur ce., efforts populaires et nationaux et sur eeu. aue de,o„s,d.ra„o„s .spéciales ont développés, la Province d'O tl osWfermement dans ,a voie du progrés m,atériel, mora, et intellelo, Tla Provmee prend intérêt • la diffusion de rinstraction ,t ,

prend ,,e son tien ..re. son bonl.eur futur d! ^Zt d ir'i ::::u,n,uo protègent et encouragent le gouvernement loea, etk .^
lustitutions politiques.

^"^'^^

' ADAM CPtOOKS,

n. , ,^
Mùuslro do l'Instrnrllnn.M,™ T,B L'iKsxK.crroK ^. .a Pkov,.ok n'O.xAnro.

-loronto, April, 1878,
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